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Calendrier 
   

                                         Juillet 2015   

        
Les mois de juillet et août sont, traditionnellement, des mois 
« chômés » pour les activités habituelles de Maurienne Généalogie. 
Nous ne dormons pas pour autant, et les mercredis sont réservés 
aux permanences rencontre qui permettent aux généalogistes exi-
lés de se replonger un peu dans l’ambiance de l’Association. Ce 
mois de juillet, les permanences « programmées » auront lieu les 8 
et 22 . Pour les autres mercredis, les disponibilités éventuelles des 
membres du bureau pourront être utilisées.    
     

Août 2015 
 
Les vacances continuent. Pour autant, ce n’est pas l’inactivité: 
 
Mercredi 5/8 Permanence rencontre local tous 17h30 

                   Il y aura quelqu’un!  
Mercredi 19/8 Permanence rencontre   local tous     17h30 
                     Il y aura aussi quelqu’un!   
 
Lundi 3 et mardi 4 août, deux journées d’accueil et de promo de MG 
au cours de « Géné St So » à Saint Sorlin d’Arves. Les acteurs sont 
d’ores et déjà pressentis, les spectateurs seront les bienvenus. 
Jeudi 20 août, sortie à la journée à Saint André, avec les chefs 
Suzelaine et Odile à la baguette. Et sans doute sera-t-il question 
d’un certain Monsieur Chappe qui a joué les petits rapporteurs!

faite: le 30 mai 2015, nous sommes partis par un après midi enso-
leillé pour revenir sur un drame qui c’est produit en septembre 1944. 
Ces deux villages du Bois Dessus et du Bois Dessous ont été incen-
diés en partie par les Allemands à la recherche de Maquisards. Le 5 
septembre 1944 un groupe d’habitants du village du bois dessous 
est pris par une patrouille Germanique qui les emmènera au village 
de La Denise prés de la rivière Arc. Un obus tiré depuis le fort du 
Télégraphe fera plusieurs morts dans la cour de l’école de la Deni-
se. Comme toutes les traces mauriennaises de la guerre, ce lieu est 
empreint d’une profonde tristesse. 
Merci à Michel Gallioz  pour nous avoir guidés dans ces villages et 
nous avoir fait partager sa connaissance des lieux car le village du 
Bois Dessous n’a jamais été reconstruit et il est à l’état de ruines. 
Après une visite au dolmen du Thyl et au musée de l’école, la visite 
s’est terminée chez Michel et Michèle Gallioz qui ont offert le pot de 
l’amitié. Les  personnes présentes ont remercié leurs hôtes avant de 
rejoindre le fond de la vallée. 

 

Sortie à Saint Martin la PorteSortie éducative de Maurienne 

Généalogie 

Ce samedi 13 juin 2015 les membres de Maurienne Généalogie ont 
visité les rues de St Martin La Porte, ses ruelles très étroites typi-
ques des villages de montagne. Ses châteaux, la Tour carrée, la 
Maison Blanche et le château de la Buffette présentés par Domini-

que Bois de l’association  du  patrimoine. Plus à l’écart nous aperce- 

Les hardis explorateurs de Saint Martin la Portela 

vons tour du Mollard. Un petit exposé à été présenté par notre ami 
Louis Paulin sur les Nobles de Maréchal Luciane et une anecdote 
concernant sa mort sur la commune de Valloire. L’église paroissiale 
fut d’abord présentée par Dominique puis elle passa le relais  à 
André Coppel président  de la l’association qui donna des détails 

A MG, on bouge! 

 
Il n’est pour s’en persuader que de lire les deux comptes-rendus ci-
après, que nous devons à Gérard Grand. La première sortie ayant 
eu lieu fin mai, elle n’avait pu être relatée dans le dernier numéro. 
 

Sortie au Bois Dessous 
Dans le cadre de nos sorties, 
nous avions visité les villages 
du Thyl, le Thyl Dessous et le 
Chef Lieu. Nous avions aussi 
fait une incursion au village 
martyr du Bois Dessus, incen-
dié en 1944 par les allemands 
refluant vers l’Italie et harcelés 
par la résistance française. 
Nous n’avions pu, faute de 
temps, visiter le village sinistré 

du Bois Dessous. C’est chose    L’accueil au Thyl 
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Martin la Porte. Elle est citée dès 1183.          
(2)Les troupes françaises étaient composées du 4e bataillon de 
chasseurs (ci-devant Corses), du 2e bataillon des volontaires de la 
Haute Loire et des 4e et 6e bataillons des volontaires de l'Ain, sous 
les ordres de l' Adjudant Général Gilbert Prisye.  
 

 

Lesdiguières et les forts de la Mau-

rienne.  
  
. 
Il est courant, voire constant que les différents dirigeants de pays, 
qu'ils soient de droit divin, élus démocratiquement ou dictateurs 
soient ambitieux, pour eux-mêmes ou pour leur pays. Cela se traduit 
le plus souvent par des guerres interminables dont, d'ailleurs, la 
plupart  sortent indemnes alors que la piétaille qui constituait leurs 
troupes se sont faites tailler en pièces. On peut citer Jules César, 
Napoléon, Hitler, Staline.......... Mais tous, heureusement, ne sont 
pas de tels fous sanguinaires. 
Charles Emmanuel 1er de Savoie accède à la couronne ducale en 
1580, à l'âge de dix huit ans. Il rêve déjà de transformer ses états en 
un royaume, mais pour cela il doit d'abord faire "un bon mariage". 
Trop gourmand, il échoue dans ses projets d'épouser la nièce 
d'Henry III de France et doit se consoler avec la fille cadette du roi 
d'Espagne Philippe II,  Catherine de Habsbourg. 
Il commence alors une vaste politique d'expansion en s'emparant de 
la cité de Carmagnole puis du marquisat de Saluces. Il porte ensuite 
la guerre à Genève, en Provence et en Dauphiné. Mais il va doréna-
vant se trouver confronté à un redoutable adversaire: Lesdiguières. 
François de Bonne de 
Lesdiguières, nait à Saint-
Bonnet en Champsaur le 
1er avril 1543. A l'âge de 
dix-neuf ans, il s'engage 
comme archer couplé 
dans la compagnie catho-
lique de Bertrand Simiane 
de Gordes. Il la quitte 
pour celle huguenote 
d'Antoine Rambaud 
dit capitaine Furmeyer. Il 
restera protestant jus-
qu'en 1622. Il abjurera 
alors entre les mains de 
l'évêque d'Embrun et 
deviendra un des princi-
paux soutien du roi de 
France. Pour récompense 

il sera nomme pair de Fran-François de Lesdiguières  
ce, duc de Champsaur  et connétable. 
La première guerre contre la Savoie aura lieu de 1592 à 1595. Une 
trève est signée à Barraux. Un traité de paix est établi à Bourgoin le 
23 octobre. Charles-Emmanuel le signe immédiatement; Henry IV, 
sur les conseils de Lesdiguières refuse de le signer. La guerre re-
prend. Lesdiguières pénètre en Maurienne par l'Oisans, incursion 
dont les traces présumées persistent encore à Longe Combe, lieu-
dit de Saint Sorlin d’Arves, sous forme de ruines de fortifications 
Accessoirement, ses troupes apportent avec elles une épidémie de 
peste!.  
Il descend par le col de la Croix-de-Fer, s'empare de Saint-Jean-de-
Maurienne qui ne résiste pas. Don Sanche de Salinas, commandant 

importants sur tout l’édifice religieux. Le temps, toujours le 
temps « qui passe » ne nous permet pas de nous déplacer plus 
loin , nous allons visionner un diaporama très enrichissant sur le 
patrimoine de la commune. Les membres présents de MG ont ap-

précié le repas pris en commun à l’auberge « le St Martin ». 

Les textes sont de Gérard Grand, ainsi que la photo de Saint Martin 
la Porte. La photo du Bois Dessous est de Pierre Gret. Qu’ils soient 

tous deux remerciés pour leur contribution. 

Pierre Blazy. 

1793: la guerre fraîche et joyeuse à 

Valmeinier 

La bataille du 1er octobre 1793 opposa les troupes françaises répu-
blicaines, fortes de 900 hommes stationnées à Valloire, aux soldats 
Piémontais renforcés par les habitants de Valmeinier qui refusaient 
l'ordre révolutionnaire. Ceux-ci avaient été insurgés par un parent du 
seigneur de Saint Michel de Maurienne, appelé Joseph Mareschal 
Luciane (1) de Saint Martin la Porte, situé en aval de Saint Michel. 
Le capitaine français à Valloire (2) scinda sa troupe en sept colon-
nes qui investirent les hameaux de la commune. Les Piémontais et 
les insurgés durent se réfugier sur les hauteurs et furent faits prison-
niers le 2 octobre, ainsi que le meneur Joseph Mareschal Luciane. 
Celui-ci fut fusillé à Valloire le 3 octobre à 9 heures du matin. Ainsi 
au cours de cette bataille des Valloirins ne se gênèrent pas pour 
enlever les bestiaux et les objets mobiliers de valeur, car ils avaient 
été prévenus que les habitations seraient incendiées. Des Saint-
Martenots en profitèrent également pour s'approprier les deux clo-
ches de l'église, car la leur en était dépourvue. Les habitants de 
Saint Martin la Porte, venus en renfort, se ruèrent sur l'église et la 
sacristie, sans oublier le presbytère, emportant les archives et les 
parchemins. Les hameaux de Valmeinier furent incendiés, à l'excep-
tion de celui des Combes, peut-être grâce à une somme de 200 
francs qu'un vieillard, du nom de Noraz, versa au capitaine. Une 
femme, dans un autre hameau, refusant  que l'on incendiât sa mai-
son, s'opposa aux soldats avec une fourche mais elle fut repoussée 
à l'intérieur et mourut brûlée vive. Un soldat ayant aperçu un com-
battant s'enfuyant avec sa mitrailleuse pour aller la dissimuler le 
signala au capitaine et le mit en joue pour le tuer. Mais le capitaine 
lui baissa son arme et lui dit que ce combattant étant un héros, il ne 
fallait pas le tuer. Il sera fait prisonnier et son arme sera récupérée. 
On raconte aussi que le curé, aidé par sa bonne qui lui prêta quel-
ques uns de ses vêtements, s'enfuit déguisé en femme portant un 
enfant dans ses bras. Il aurait été arrêté par deux soldats français 
placés en sentinelles pour contrôler d'éventuels fuyards. L'un deux 
trouvant la voix du curé trop grave pour être celle d'une femme, lui 
arracha sa coiffe et dévoila sa chevelure bien trop rase et clairse-
mée pour une chevelure féminine. Il voulut le tuer mais l'autre, ayant 
eu vraisemblablement une éducation religieuse, refusa de pratiquer 
ce sacrilège et aurait décidé de lui laisser la vie. A près avoir donné 
une poignée de monnaie en guise de remerciements, le curé put 

continuer sa route et garda la vie sauve. 

Relevé à Saint Martin la Porte par Louis Paulin. 
 
Il s'agit, à l'évidence, du genre de péripéties qui doivent resserrer les 
liens entre deux communes, surtout le fait de voler les cloches! Mais 
ainsi vont les guerres........... 
(1)La famille Mareschal de Luciane, dont le « Joseph » cité dans le 
texte est un vague parent, est la plus vieille famille noble de Saint 



3 

 

3 

   Numéro 207 juin 2015  

de l'avant-garde du duc de Savoie refuse le combat et s'enfuit en 
direction du MontCenis, poursuivi par Lesdiguières. 
Lesdiguières revient à Saint-Michel dont il fortifie le château, des-
cend sur Saint-Jean qu'il occupe (Hébergement de la troupe au 

Collège Lambertin!). Il 
essayera de piller le 
trésor de la cathédrale, 
brulera de nombreuses 
maisons et fera d'impor-
tantes réquisitions dans 
toute la vallée. Il des-
cendra avec son armée 
jusqu'au fort de Char-
bonnières qu'il prendra 
en quelques jours. 
Charles-Emmanuel qui 
veut absolument repren-
dre la Maurienne, 
s'avance contre Char-
bonnières avec l'ensem-
ble de ses troupes en                           

Les armoiries de Lesdiguières         février 1598, reprend le 

fort , poursuit la guerre en Maurienne, fait prisonnier Charles de 
Créquy, gendre de Lesdiguières, son neveu Morges et  dix-huit de 
ses meilleurs capitaines. Un traité de paix est conclu à Vervins le 2 
mai. 
Des négociations sont ouvertes qui échouent car Lesdiguières met 
comme condition première la restitution du marquisat de Saluces. 
Henri IV et Charles-Emmanuel tentent de négocier à Fontainebleau. 
Henri IV reste inflexible et impose un traité dit de Paris. Charles-
Emmanuel, contraint l'accepte puis en conteste systématiquement 
les clauses. La guerre reprend. Henri IV fait prendre Charbonnières 
par Sully, puis les forts de Saint-Jean et de Saint-Michel par Lesdi-
guières. 
François Bonne de Lesdiguières était sinon un  grand homme, du 
moins un grand capitaine. Ses opinions donnent quand même à 
penser: désigné comme chef des protestants du Champsaur en 
1576, où il livre de nombreux combats dont la prise de Gap, ville 
catholique dont il fait massacrer tous les habitants, il n’hésite pas, le 
24 juillet 1622 à abjurer sa foi et à se convertir à la religion catholi-
que en la collégiale Saint André de Grenoble, tout cela pour pouvoir 
devenir Connétable de France 
Bah, son maître jusqu’en 1610, Henry IV n’avait-il pas dit: « Paris 
vaut bien une messe! » 

Extrait des minutes des conférences de la SHAM. 
Pierre Blazy. 

 

Légende à Valloire 
 
A cette époque, les sarrasins qui pillaient églises et monastères de 
la région dissimulaient dans les grottes de Poingt-Ravier leur butin, 
potiches remplies de pièces d’or et de pierres précieuses. Il y a mille 
ans de cela mais depuis quiconque veut s’approprier ces potiches 
reste collé à elles et ne peut en aucun cas ressortir de ces grottes. 

Daniel Déquier, de bouche à oreille. 

 

Réunion de bureau du 26 juin 2015. 

 
Le 26 juin au soir s’est tenue, au siège de l’Association, la dernière 
réunion de bureau avant les vacances. L’ordre du jour en était co-
pieux mais il a été scrupuleusement respecté, chacun mettant du 
sien au bon déroulement des débats. 
Etaient présents: Jean marc Dufreney, Désiré Marcellin, Gérard 
Grand,  Odile Romanaz, Pierre Gret, Blandine Dujour, Louis Paulin 
et Pierre Blazy. 
Excusés: Marie Françoise Berthet, Jo Duc et  Serge Michel. 
Visages de Soldats. L'opération n’a pas tenu tout ce qu’elle pro-
mettait, surtout en matière de promotion des divers intervenants.. A 
noter que l'exposition, qui devait durer jusqu'à fin juillet, a été inter-
rompue sans préavis le 24 juin. 
Travaux en cours. Priorité sera donnée aux dépouillements des 
mariages qui sont encore un peu en retard (Louis Paulin, Pierre 
Gret, Odile Romanaz et Gérard Grand).  
Le Tabellion est en sommeil jusqu’à, l’hiver prochain. 
Généabank et le Site seront impactés par la normalisation des pré-
noms et des patronymes qui permettra bientôt une sérieuse mise à 
jour. 
Il est souhaitable de doubler les tâches du bureau, la carence, tem-
poraire ou prolongée d’un membre ayant des responsabilités pou-
vant entraver le fonctionnement de l’Association. Sont proposés: 
Aide au Bulletin: Josette Limousin. 
Aide comptabilité: Blandine Dujour. 
Vice Président: sont pressentis Désiré Marcellin et Pierre Gret. 
Les nominations seront entérinées à la prochaine AG, où les postu-
lants seront, sans doute, immédiatement opérationnels. 
Les codes d’accès aux différents services du site seront changés au 
1er août. Les adhérents «connectés à Internet» en seront in formés 

Et il y a cent ans…. 

 
3 juin. Le général Gouraud est grièvement blessé devant Gallipoli 
et perd un bras. 
15-22 juin. Dans les Vosges centrales, les Chasseurs Alpins s’em-
parent du col de Linge. Joffre a ordonné la reprise de l’offensive en 
Artois puisqu’on a du abandonner la plus grande partie du terrain 
conquis avec la crête de Vimy. 
On attaque tous les points d’appui à la fois, mais aucun ne cède. 
Anglais et Belges sont arrêtés après avoir parcouru un kilomètre à 
peine. Pour 8000 prisonniers, la bataille a coûté 300000 tués, bles-
sés ou disparus. Cette double offensive a mis en lumière les quali-
tés d’organisateur de Pétain (et peut-être aussi ses qualités de 
gaspilleur de vies humaines!).  De Chantilly où se trouve son QG, 
Joffre prépare une troisième offensive. 
Juin. Restés sur la défensive sur le front ouest, les Allemands 
portent tous leurs efforts sur le front ouest pour soulager les Autri-
chiens et en finir avec les Russes. Falkenhayn voudrait les repous-
ser eu delà de leurs anciennes frontières et obliger le Tsar, que les 
Alliés ne peuvent aider suite à l’échec des Dardanelles à deman-
der la paix. Mackensen, à la tête des troupes Austro-Allemandes 
fait une percée dans le front russe et progresse de 200 kilomètres. 
Mais, par suite d’atermoiements de Falkenhayn, ce succès n’est 
pas exploité et la prise en tenaille des armées russes par Macken-
sen par le nord, vers Brest Litovsk et Hindenburg par le sud n’est 
pas réalisée. 

Nous avons appris dernièrement le décès de  
Joseph GRANGE 

Personnage bien connu à Saint Jean et père de Claire Gandelot-
Grange, sociétaire de Maurienne Généalogie. 
Nous assurons Claire de nos plus amicales pensées. 
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ses paroissiens, de veiller à ce qu’ils aillent très régulièrement à la 
messe ainsi qu’à la tenue des bonnes mœurs mais aussi, apparem-
ment, de délivrer des certificats médicaux. 
En 1722, Claude Albrieux, natif de Saint Martin d’Arc doit se rendre 
à Chambéry et Annecy  mais il a une éruption cutanée très visible 
puisqu’il fait faire au curé une attestation de non contagion pour 
pouvoir circuler librement. 
«Je, curé de Saint Martin d’Outre Arch, soussigné, certifie et atteste 
comme le ci nommé Claude Albrieux et de la présente paroisse part 
d’ici nullement infecté ni soupçonné d’aucun mal contagieux pour 
aller à Chambéry et Annecy pour y vaquer à ses affaires. Je prie 
tous ceux qui sont à prier de le laisser passer et repasser librement  
sans aucun empêchement. Lui ayant fait le présent pour lui  servir 
ainsi que de raison au dit lieu le 23 novembre 1722. » 
« Nous, des Nobles Syndics de la ville de Saint Jean de Maurienne 
certifions que le nommé Claude Albrieux de la paroisse de Saint 
Martin d’Arch muni d’un  billet de l’année du curé de ladite paroisse 
à nous exhibé du jour d’hier signé Buisson curé part de cette ville en 
bonne santé, exempt de tout mal contagieux, grâce au ciel, pour 
aller au lieu d’Annecy pour y vaquer à ses affaires. En foi de quoi, 
nous, Syndics, avons fait le présent billet de santé que nous avons 
signé et scellé du sceau des armes de ladite ville à Saint Jean ce 24 
novembre 1722. » 
En bas du document, il est annoté: « vu passer à Faverges ce 26 

n o v e m b r e 
1722, Burdet, 
offier de gar-
de.» 
Avec la hantise 
de l’époque 
des épidémies 
en particulier 
de la peste et 
aucun moyen 
pour les com-
battre efficace-
ment, avant de 
laisser entrer                        

Saint Martin d’Arc                                   quiconque dans 

leur ville, ils préféraient s’assurer que les voyageurs n’allaient pas 
les contaminer. 
Une chose est sûre: Claude Albrieux est un bon marcheur pour 
parcourir en l’espace de trois jours 84 kilomètres soit 7 heures de 
marche par jour! 

Relevé par Louis Paulin. 

par mail. Ceux qui ne goûtent pas encore aux joies (quoi 
que………..) du web auront en charge de réclamer les identifiants et 
mots de passe soit à Jean Marc, soit à Blandine. 
Sorties. 
Le Bois Dessous du Thyl et Saint Martin la Porte ont été des réussi-
tes, même si Saint Martin a été amputé de la matinée. Au program-
me pour la suite, nous avons: 
-les 3 et 4 août; «Géné  St So » à Saint Sorlin d’Arves. La généalo-
gie se déplace à domicile, les adhérents de MG sont cordialement 
inv ités à une visite, particulièrement le 3 août à 11heures où aura 
lieu le vernissage de la manifestation. 
Le 6 août est programmée une sortie aux Archives Départementa-
les. 
Le 13 août, rando au Grand Chatelard, préparée par le spécialiste 
de la montagne Gérard Grand pour marcheurs moyens. Rendez– 
vous à 8 heures au Champ de Foire à Saint Jean.  
Le 20 août, sortie à la journée à Saint André, préparée par Suzelai-
ne Bénard et Odile Romanaz. Rendez-vous café-croissants prévu à 
9 heures à la salle des Associations de Saint André, sous la mai-
rie.Au programme, la Chapelle Saint Etienne, les Moulins et le villa-
ge de Pralognan, l’Eglise du Villard, le Télégraphe Chappe et pour 
couronner le tout, repas à l’auberge du Col. A noter que tous les 
déplacements pourront être effectués en voiture.   
Le 13septembre rando au Grand Coin, par l’infatigable Gérard. Pour 
très bons marcheurs, 3heures de montée, 1200 mètres de dénive-
lée. 
Pour toutes ces activités, bulletin d’inscription en 5ème page. 
Enfin, mais non programmée par MG, nos amis du Thyl organisent 
la fête de leur village le 2 août. Compte tenu de l’accueil qui nous y 
est réservé; nous invitons les sociétaires de Maurienne Généalogie 
à s’y rendre nombreux. On pourra « covoiturer » et prévoir une ta-
blée  au repas de la fête. 
Conférences. 
Bruno Huchin nous promet pour l’automne une conférence sur 
«Cadastre Napoléonien».   
Jean Marc sera, pour sa part, à Fontcouverte le 11 août à 18h15 à 
la salle communale avec «Notaires, vie sociale et économique aux 
XVIIème et XVIIIème siècles. 
Permanences. 
Elles auront lieu au siège les 8, 15, 22 et 29 juillet et les 5 et 12 
août. 
Participations. 
Maurienne Généalogie participera au Forum des Associations à 
Saint Jean le 5 septembre et au Forum des Marmottes les 11 et 12 
octobre. 
Paléographie.  
Huit séances sont d’ores et déjà programmées, une par mois (le 
2ème samedi à 9heures) à partir du 10  octobre. Le déroulement est 
quelque peu changé avec l’an passé, un devoir étant donné à cha-
que séance pour être rendu à la suivante. La séance débutera par 
le corrigé puis les études de textes porteront sur le même sujet que 
le corrigé. 
Investissements. 
La banderole dont nous parlons depuis pas mal de temps va être 
commandée. Comportant le logo (en 2 exemplaires), le titre et l’a-
dresse du site internet, elle permettra une reconnaissance immédia-
te de l’Association. 
La séance fut close à 20h30 et nous avons refait le monde au Sun 
jusqu’à 23 heures devants un bon casse croûte! 
 

Laisser passer «médical» 
 
Au XVIIIème siècle le rôle du curé était de s’occuper des âmes de 

Avis de recherche 

 
Parvenue par le canal de Dominique Bois qui a rencontré, dans le 
cadre de ses activités hivernales, un vieux Monsieur de Normandie, 
âgé de 80 ans, Monsieur Olivier Garcia, qui recherche: 

Jérémie DEYMONNAZ 
Avec qui il a fait son service militaire au 13ème Régiment de Tirail-
leurs Algériens à Coblence (Allemagne) en 1953. 
Le dit Jérémie Deymonnaz habitait le hameau des Basilières (de 
Saint Michel). 
Renseigner directement  

domi.bois@free.fr 
(Copie à MG Infos, adresse en en-tête, merci) 
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Sortie journée à Saint André le 20 août 
M…………………………………. 
    Participera     
À la sortie à Saint Martin la Porte 
     
    Participera    ne participera pas 
Au repas amical qui suivra. 
    Nombre de personnes:………………….. 
 
A retourner impérativement avant 6 août 2015 
 -Jean Marc Dufreney 312 Rue des Murgés 73830 Saint Julien Montdenis   
 
Chèque de participation joint: sortie seule: 10€ avec le repas du soir: 28€ 
 

Sortie rando au Grand Chatelard le 13 août 2015 

 
M……………………………………………. 
   Participera à la sortie rando du 13 août 2015. 
 
Réponse impérative pour le 8 août à jdufreney@gmail.com ou à Jean Marc Dufreney, 312 Rue des Murgés,  
73830 Saint Julien Mont Denis 
 
(La présente réservation  est demandée pour n’oublier personne, même un  éventuel retardataire). 

 

Sortie rando au Grand Coin le 13 septembre 

 
 
M……………………………………………. 
   Participera à la sortie rando au Grand coin le 13 septembre. 

 
ATTENTION/ SORTIE POUR MARCHEURS CONFIRMES 

 
Réponse impérative pour le 8 septembre à jdufreney@gmail.com 
La présente réservation  est demandée pour n’oublier personne, même un  éventuel retardataire). 


